
Fliegender Wechsel
Mann über Bord, Frau an Deck: Bei
der woxx gab es i n der vergangenen
Woche ei nen fli egenden Wechsel.
Layouter Ar mand Turpel verli eß das
Team zu m 1. März nach zwei Jahren.
Kau m war der Verl ust versch merzt,
freuten si ch di e woxxl erI nnen auf

das Comeback ei ner Bekannten aus alten
Tagen. Ex−Kulturredakteuri n Sabi ne Schul ze
nutzt ei ne Studi enpause und j obbt derzeit
wi eder bei der woxx. Damit unsere Zeitung
ni cht zur Bl ei wüste oder zu m Bil derbuch
wi rd, hilft si e der woxx bei m Gestalten der
Seiten.

S'il n'ya pasd'ouverture
du mariage, le partenariat
proposéparle gouver-
nement est unsubstitut

médiocre− juge
"RosaLëtzebuerg",

association de défense
desdroitshomosexuels.

(rw) − Est−ce déjà tout? C'est
cette question fondamentale
que "Rosa Lëtzebuerg" pose,
d'emblée, dans son avis paru
récemment ausujet duprojet de
loi surle"partenariat". Première
organisation à se situer officiel-
lement par rapport autexte pro-
posé par le gouvernement, elle
signale tout d'abord: "Il est cru-
cial desavoir si pourles person-
nes homosexuelles le présent
projet de loi se trouve être une
étape sur le chemin vers une
égalité en droit ousi le partena-
riat est, [...] unereconnaissance
officielle des couples homosexu-
els au−delà delaquellelelégisla-
teur nepourras'avancer." Caren
effet, si une ouverture du ma-
riage s'annonçait à l'horizon, le
profil d'un partenariat pourrait
se définir tout autrement et être
beaucoupplus mini maliste.
Mais dans un débat sur

"100,7", le ministre de lajustice
Luc Frieden avait été très clair
quant auxintentions du gouver-
nement: une ouverture du ma-
riage n'était pas prévue, ni dans
le programme électoral du CSV,
ni dansl'accord de coalition. Ce
qui revient presque à un appel
aux personnes homosexuelles à
nepasvoter pourceparti lapro-

chaine fois ... D'ailleurs, pour
clarifier les choses, Frieden a
proposélors d'uneréuniondela
commission juridique de faire
voter àla plénière aussi bienle
projet de loi du gouvernement
que les propositions de loi au
même sujet, notamment celle
surl'ouverture du mariage.
"Rosa Lëtzebuerg" (RL) sou-

lève un deuxième problèmefon-
damental: "Ce projet de loi ne
prévoit donc pour les partenai-
res des effets qu'au niveau
matériel, mais nonauniveau du
droit des personneset delafilia-
tion. Ces questions devront éga-
lement trouver une réponse
pour les couples homosexuels
et ceparl'ouverturedu mariage.
La question de l'adoption et de
la filiation devra alors être
discutée ouvertement et sans a
priori."

Hommesgaysaufoyer?
Quant aux détails de la loi,

l'associationfait unesérie dere-
commandations. La première
concernele lieu dela déclarati-
on du partenariat: RL propose
de le transférer du greffe de la
justice de paix, proposé par le
projet, versl'état civil delacom-
mune. Comme, entre−temps,
même l'organisation de jeu-
nesse du CSV, la CSJ, se pronon-
ce pour cette revendication, il
est à prévoir que ce sera une
des concessions que Luc Frie-
denseraprêt àfaire.
Le sujet des conditions de

résidence est un tout autre
problème. RL note quele projet
de loi ne s'expri me pas sur le
problème des partenaires ve-
nant de paystiers mais que, par
contre, il exige une résidence
commune à Luxembourg avant
la déclaration. Actuellement, il
n'est pas possible pour une per-
sonne venant de l'extérieur de
l' Union d'obtenir une autorisati-
ondeséjour pourle motif defai-
re partie d'un couple, s'il ne s'a-
git pas d'un couple marié. Tel
quele projet de loi se présente
jusqu'ici, il faut déjà disposer
par un autre biais d'une autori-
sation de séjour, liée par exem-
pleàuneautorisationdetravail,
pour pouvoir s'établir au pays.
RL revendique par conséquent
le droit àla délivrance d'uneau-
torisation de séjour liée àla dé-
clarationde partenariat.
Dans le contexte du droit in-

ternational, vu qu'un nombre
d'autres pays ont déjà institué
des PACS et autres partenariats
légaux, RL demande par ailleurs
des mesuresenvuedela"recon-
naissance mutuelle des unions
légales en matière dedroitinter-
national privé".
C'est dans le domaine de la

sécurité sociale quel'ambiguïté
soulevée avant redevient appa-
rente. Lepartenariattel quepro-

posé par le gouvernement pré-
voit la reprise du système des
droits dérivés tel qu'il existe ac-
tuellement dans le mariage, fait
qui est d'ailleurs critiqué depuis
des années par les adeptes de
l'individualisation. Attaqué par
l'opposition de faire perdurer
un système anachronique et
finalement contreproductif pour
les personnes sans revenu prop-
re, Luc Frieden s'est justifié
endisant que le gouvernement
n'avait nullement l'intention de
faire la promotion pour ce mo-
dèle dit dela"Hausfrauenehe". Il
s'agirait uniquement de couvrir
tous les cas de figure qui pour-
raient se présenter. RL indique
àjuste titre qu'il ne s'agit pas
d'une revendication gaye puis-
que "dans la majorité des cou-
ples homosexuels les partenai-
res occupent une profession et
ne seraient de toute façon pas
dépendants de droits dérivés".
Mais dans l'hypothèse d'une
ouverture du mariage pour tous
les couples, la question des
droits dérivés dans un système
departenariat qui seveut uneal-
ternative au mariage, aurait été
superflue.

Rupture ourépudiation?
Signalons enfin un détail

intéressant, qui illustreles crain-
tes d'aucun−e−s, pas irréalistes
du tout, que l'introduction du
partenariat pourrait saper les
bases de l'institution du ma-
riage. Au sujet de la fin du par-
tenariat, qui seferaselonles au-
teurs duprojet deloi par si mple
déclaration de l'un-e des parte-
naires, "RosaLëtzebuerg" sepro-
nonce dans une phrase toute
brève: "Nous n'avons pas de re-
commandations à formuler." Or,
c'est une question qui, dans
d'autres milieux, semble choqu-
er. Ainsi, le CSJavait comparéce
système à la "répudiation" et
s'était prononcé pour une régle-
mentation plus rigide des ruptu-
res des partenariats, position
d'ailleurs défendue par certains
députés chrétiens−sociaux au
sein delacommissionjuridique.
D'autres, par contre, même s'ils
sont du même bord, ont de-
mandé si ce n'était pas plutôt le
système actuel du divorce qui
serait àréformer. Puisquele ma-
riage est prononcé par un offi-
cier del'état civil, le divorce− du
moins par consentement mutuel
− ne pourrait−il pas non plus être
régléaubureaudelacommune?

PARTENARIAT

Maigre consolation
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DienächsteRundeist
eröffnet...
... es gibt kein zurück mehr zu natio-
nalstaatlicher sozialer Marktwirtschaft
und zumkonsensualen Modell.

Wyberspace oder Machopl ace?
Es hei ßt, Frauen und Mädchen nutzen Me-
di en häufi g anders al s Jungen und Män-
ner. Wi e aber steht es mit i hre m Zugang
zu den Neuen Medi en? Di e woxx hat si ch
u mgesehen, i nwi efern das I nternet tradi -
ti onel l e Geschl echterverhäl tni sse i n Bewe-
gung bri ngen kann.

Viel Staunen und Aufregung gab es in den letzten Tagen
umdie Tatsache, dass dieluxemburgischen Ordnungshü-
ter sich zwei belgische Wasserwerfer und mehrere Pan-
zerfahrzeuge ausgeliehen haben, und daran arbeiten sich
selbst solches Gerät anzuschaffen. Staunen, dass be-
hel mte Polizisten nicht mehr nur bei Fußballspielen Lu-
xemburg−England zum Einsatz kommen. Viel Aufregung
gab es auch schon vor ei nigen Monaten um die so ge-
nannte"Lex Greenpeace" von Minister Frieden.
Manch einem mag das bedrohlich vorkommen, manch ei-
ne mag sich daran eri nnern, dass wir uns hier in Luxem-
burg doch eigentlich i mmer alle gut verstanden haben ...
dennjede(r) hat zwar ne Storyauf Lager über den blöden
Bullen, der einen letztens nach dem Konzert angehalten
hat, Bil der von Robocops aber sind was, das nur mit Be-
richten aus entfernten Großstädten verbunden wird.
Diese Zeiten sind mehr und mehr vorbei. Welcome to
reality, Lëtzebuerg. Was wir beobachten dürfen, ist nichts
anderes als die Angleichung des politischen Konfrontati-
onsniveaus nach oben. Die weltweite Krise lässt die
Machtasymmetrie i mblanken schonungslosen Lichte er-
scheinen, und die weißen Hel me unserer PolizistI nnen
sind nichts anderes als das Spiegelbil d der zwangsläufi-
gen sozialen Desintegration.
Es gibt keinen Grundsich darüber zu empören. Dassagen
wir nicht, weil wir Polizei i n Kampfuniformso schrecklich
sexyfi nden; sondern weil es offenzutagetretenlässt, was
eigentlich schon i mmer klar war: dass es keinen friedli-
chen und konsensualen Ausweg gibt. Die saubere Fassa-
de der letzten 50Jahrelöst sichlangsamaber sicher auf –
weltweit. Die globalen Krisenphänomene si nd keine vorü-
bergehenden Ärgernisse. Sie sind nur die Boten weiterer
Erschütterungen. Es gibt kein Zurück zu goldenen Zeiten,
zu nationalstaatlicher sozialer Marktwirtschaft und zu
Konkordanzpolitik. Auch die jüngste Aufrüstung galt kei-
neswegs nur der mehr oder weniger harmlosen Handvoll
GewerkschaftlerI nnen; gemeint sind wir alle, jetzt und in
allen zukünftigen gesellschaftlichen Konflikten.
Esliegt an uns, ob wir unszumertri nkenden Spielball die-
ser Entwicklung machenlassen, der mit erstaunten Augen
auf die i mmer neuen Ungeheuerlichkeiten reagieren
muss, oder ob wir auf der Welle reiten wollen und die Er-
schütterungen der Verhältnisse dazu benutzen wollen,
diese zum Tanzen zu bringen. Wir wollen Letzteres;
und darum plädieren wir dafür, dass auch wir das Kon-
frontationsniveau erhöhen. Wir reden hier nicht von alt-
modischen Klassenkampfvorstell ungen oder von 68er
Utopien o.ä. Sondern ganz einfach von der Entwicklungs-
tendenz eines zutiefst gewalttäti gen Systems, das früher
oder später niemandemeine andere Wahl lassen wird, als
für seine Freiheit und sein Glück autonom und selbstbe-
sti mmt einzutreten. Denn die Alternative, sich zu unter-
werfen, ist keine.

Le partenariat proposé parle gouvernement nereprésente pas une
ouverture au mariage pourles couples homosexuels.
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